
Examen UE1 – M2 « Enseigner les SVT » 

Durée : 1h 30

Sujet de Benoit URGELLI – Janvier 2013

Sujet : L'histoire des idées mobilistes et du modèle de la
tectonique des plaques au cours des XIXe et XXe siècle

Classe de Première S

Présentation d’une séquence d’enseignement (20 points) :

Vous présenterez  une séquence d’enseignement,  si  possible interdisciplinaire,  suivant  une
progression  logique  visant  à  comprendre  la  nature  des  sciences  et  leurs  modes  de
construction, en relation avec les contextes socioscientifiques et politiques de l'époque. 

Vous  répartirez  votre  séquence  en  3  ou  4  séances  de 1h30.  Pour  chaque  séance,  vous
préciserez l'objectif  éducatif  visé (voir  tableau ci-dessous) et  le déroulement pédagogique
prévu. 

Vous pourrez vous appuyer librement sur les trois documents ci-dessous et sur un corpus de
documents issus de deux manuels scolaires de première S à votre disposition (au choix). Vous
aurez un œil critique sur les documents que vous emploierez et chercherez aussi à proposer
d’autres  modalités  pédagogiques  et  didactiques  que  celles  exposées  dans  les  manuels
scolaires.



Doc 1 : Dans le modèle contractionniste d'Elie de Beaumont (1829) et d'Eduard Suess (1883),
le refroidissement séculaire de la Terre entraînerait sa contraction thermique, la diminution de
son rayon et de son volume, d'où le plissement de sa surface. A partir de 1900, la découverte
de la radioactivité des roches brisera le consensus scientifique autour de ce modèle fixiste. La
compréhension actuelle de notre planète résulte ainsi à la fois de la reconnaissance de la
variété  des  phénomènes  géologiques  et  de  la  possibilité  de  son  interprétation  par  une
mécanisme thermique simple : la convection.

Source : livre de Géologie de classe de 4ème, V. BOULET, 1925, modifié

Doc 2 : Le modèle mobiliste de Wegener (1912) n'est pas totalement nouveau. Ce qui est tout
à fait original et en rupture, c'est la réconciliation de deux théories. Le Gondwana de Wegener
se fracture et les blocs divergent, là où Suess faisait s'effondrer des masses continentales à
l'emplacement des océans actuels. Dans le cadre des théories marquées par la permanence des
océans  et  des  continents  du  coté  américain,  et  par  la  théorie  de  la  contraction  du  coté
européen, la seule explication aux distributions de faunes et de flore ne pouvait venir que de
l'existence de continuités continentales : 

Si nous prenons comme base la théorie des translations, nous répondons à toutes les exigences justifiées,
tant à celles de la loi des anciennes liaisons continentales qu'à celles de la permanence. Nous n'avons qu'à
énoncer ces lois comme il suit : Ponts continentaux ? Oui, non pas grâce à des continents intermédiaires
affaissés, mais à des socles continentaux jadis contigus. Permanence ? Oui, pas de chaque continent ou
océan pris individuellement, mais permanence de la surface océanique totale et de la surface continentale
totale prises en bloc (Wegener, A. (1915). La genèse des continents et des océans, p.21)

Doc 3 : Quelles différences entre le modèle de la dérive des continents (1912) et le modèle de
la tectonique des plaques, développée à partir des années 1960, en relation avec l'exploration
systématique et internationale des fonds océaniques ?

Urgelli (2013), d’après Deparis, V. & Thomas, P. (2011). La dérive des continents de Wegener. Article en ligne
sur le site Planet-Terre, ENS Lyon.


